
 

1 
 

 
 

PAROISSE DE … 

 
 

Cérémonial du Temps de Recueillement à 
l’église … 

 de … 
 

"REQUIEM ÆTERNAM ("le repos éternel") 
 

Réquiem ætérnam dona eis Dómine, 
et lux perpétua lúceat eis. 

Requiéscant in pace. Amen. 
 

"Donne-leur, Seigneur, le repos éternel 
Et que brille sur eux la lumière de ta face.  

Qu’ils reposent en Paix. Amen " 
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Si vous disposez d’un Carré militaire au cimetière, rendez-vous sur les lieux. 
Dans le cas contraire, rendez-vous à l’église directement pour la même célébration. Dans le 
déroulé de l’hommage aux défunts nous citions les noms des soldats figurant sur la stèle 
située dans l’église. 
 
Arrivée au Carré Militaire à 19h30. 
 

I. Ouverture  
 

 Le célébrant :  
Au nom du Père et du fils et du Saint-Esprit 
Dieu, viens à mon aide 

 
 Chant tous ensemble :  

Seigneur, à notre secours. Gloire au Père, au Fils, au Saint-Esprit, au Dieu qui est, qui était et qui vient, 
pour les siècles des siècles. Amen. Alléluia. 

 
 
Rite de la lumière 
 

On allume les lumignons de chaque tombe de Soldat tombé pendant la Grande Guerre de 14-
18. 
 
(si vous êtes dans l’église, allumez autant de bougies que de nom de soldats au pied de la stèle) 
 

2. Hommage aux défunts :  
 Le célébrant :  
 

Nous sommes venus aujourd’hui pour rendre hommage à ceux qui nous ont quittés pendant la Grande Guerre de 14-18, 
et nous voulons les confier, encore une fois, à la tendresse de Dieu.  
 
Ici reposent : (dans l’église sur la stèle : Ici figurent les noms des soldats…) 
 
 (citer les prénoms et noms des soldats inscrits sur les tombes, l’année de leur décès).  
 

 Le célébrant :  
Nous pensons aussi à ceux qui ne reposent pas ici mais qui sont présents dans notre prière 
 
Puis il nous invite à respecter un temps de silence. 
 
Chant : 
TOUS ENSEMBLE 
Chant : SAINTS DE France (exemple de chant) 
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 Le célébrant :  
 
Prière pour l’abbé de la Paroisse présent pendant cette guerre 
 
Ici l’abbé …., Prêtre de la Paroisse de… fut le secours spirituel des soldats qui reposent dans le cimetière du village de 
…. 
 
Nous implorons le Seigneur pour qu’il soit à notre écoute dans cette prière. 
 
TOUS ENSEMBLE : 
 
« Père céleste, de toute éternité tu as aimé les Prêtres et les as attirés à toi.  
Je t’offre, par les mains de Marie Immaculée devenue Mère de Dieu, le sang précieux de Jésus-Christ pour les âmes les 
plus abandonnées des Prêtres qui sont en purgatoire.  
Esprit-Saint qui es Dieu, divin Consolateur, sois le réconfort des Prêtres les plus délaissés en purgatoire. 
 Amen. » 
 

 Le célébrant :   
 

Ensemble prions  
 
 
« Seigneur Jésus-Christ, avant de ressusciter, Tu as reposé trois jours en terre, et depuis ce jour-là, la tombe des 
hommes est devenue, pour les croyants, signe d’espérance en la Résurrection.  
 
Nous Te prions, Toi qui es la Résurrection et la Vie : donne aux morts de reposer en paix dans ce tombeau jusqu’au jour 
où Tu les réveilleras, pour qu’ils voient, de leurs yeux, dans la clarté de Ta face, la lumière sans déclin.  
 
Toi qui règnes pour les siècles des siècles. Amen ! » 
 
 

La prière du Notre Père ………………………………………………………………………………………………… 
 

 Le célébrant :Comme le Seigneur Jésus lui-même nous l'a enseigné, nous osons chanter : 
 

 Chant : Notre Père  
TOUS ENSEMBLE 

« Notre Père, qui es aux cieux, que ton nom soit sanctifié, que ton règne vienne, que ta volonté soit faite 
sur la terre comme au ciel. 
Donne-nous aujourd’hui notre pain de ce jour. 
Pardonne-nous nos offenses, comme nous pardonnons aussi à ceux qui nous ont offensés. 
Et ne nous laisse pas entrer en tentation mais délivre-nous du Mal. 
Amen » 

 
Le célébrant  
Sainte Marie, toi qui es notre douce mère sur cette terre et qui nous attires vers ton Fils, reçois notre prière et veille avec 
l’amour d’une mère sur nos morts maintenant qu’ils sont partis. Et donne-nous, nous qui sommes encore en marche sur 
terre, d’être fidèles à l’Amour de Dieu qui veut que nous ayons la Vie, et la Vie éternelle. 
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Je vous salue, Marie,... 
 
 
Que le Seigneur nous bénisse, qu’il nous garde de tout mal et nous conduise à la vie éternelle. 
 
Amen ! 
 

Si vous êtes au Carré militaire au cimetière, repartez à l’église : 
Reprenons les torches de lumière afin de venir célébrer à l’église un temps de témoignage pour les soldats de 
la Grande Guerre. Mettons-nous en route… 
ARRIVEE A L’EGLISE DE … 
Temps de recueillement devant la stèle commémorative aux soldats dans l’église. 
 
2. Temps de lectures :  
« Si l’oubli est la loi inexorable pour la presque universalité des hommes, ce n’est pas à nous 
de l’appliquer à nos chers soldats. Si ce n’est pour eux, c’est pour nous, que nous devons 
honorer leur mémoire et leur crier « Gloire à vous ! ». C’est une dette de reconnaissance. 
C’est bien peu ce que nous leur donnons, à eux qui nous ont donné leur sang…Faisons ce que 
nous pouvons, et c’est quelque chose si nous y mettons notre cœur. » Réflexion du chanoine 
Coubé.  

 
Lecture de texte N°1 (exemple de texte) 
 
Heureux ceux qui sont morts pour la terre charnelle, mais pourvu que ce fût dans une juste guerre  
  
Heureux ceux qui sont morts pour quatre coins de terre  
  
Heureux ceux qui sont morts d'une mort solennelle.  
  
Heureux ceux qui sont morts dans les grandes batailles, couchés dessus le sol à la face de Dieu  
  
Heureux ceux qui sont morts pour des cités charnelles, car elles sont le corps de la cité de Dieu  
  
Heureux ceux qui sont morts pour leur âtre et leurs feux, et les pauvres honneurs des maisons 
paternelles  
  
Heureux ceux qui sont morts, car ils sont retournés, dans la première argile et la première terre  
  
Heureux les épis mûrs et les blés moissonnés… " 
(Charles PEGUY)  
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Pause musicale : temps de recueillement 
 
 Lecture de texte N°2 (exemple de texte) 
 
Sur les pentes d’une forêt d’Alsace, une chapelle avait été élevé en hâte… Un menu campanile 
surmonté d’une croix indiquait la destination de cet abri fait de planches. Une balustrade en 
bois rustique formait l’enceinte du petit sanctuaire de hasard. 

 Ce jour-là, dimanche, le ciel était gris…de fines gouttelettes filtraient à travers le feuillage vert 
sombre des hauts sapins. A l’heure marquée, une foule de soldats s’étaient groupés autour de 
la chapelle improvisée. 

Je m’avance vers ce rassemblement. Au centre j’aperçois un jeune prêtre aux traits distingués, 
à la pose pleine de fierté. Une moustache toute brunie me révèle que c’est un prêtre-soldat 
qui célèbre les saints mystères. 

 L’attitude du célébrant impressionne vivement. Il opère lentement, pieusement, avec 
majesté. 

 Les gestes les plus communs de la liturgie sacrée revêtent par lui un caractère de gravité 
inaccoutumée. 

De temps en temps, il se tourne vers l’assistance, les yeux discrètement baissés. Il ouvre 
simplement les bras qu’il tend levés en disant Dominus vobiscum. 

 A maintes reprises, sa taille svelte s’incline, il baise la pierre sacrée avec infiniment de 
respect. 

Après l’évangile, il ne nous adresse point la parole, et ce silence m’intrigue. 

La messe est chantée. Son organe est faible, mais excessivement juste ; il entonne la préface. 
Il traduit merveilleusement les mélodies de la musique grégorienne. Le ton de sa voix devient 
plus fort et plus ample selon le sens des paroles. A l’élévation, il recule d’un demi- pas, il se 
penche vers l’hostie et prononce les paroles de la consécration. 

Ses genoux ploient dans une adoration profonde. Il élève tant qu’il peut l’hostie toute blanche 
qu’il tient dans ses mains fines. Il répète la même cérémonie sur le calice. Puis le visage du 
célébrant s’illumine et s’ennoblit. On se fait tout bas cette réflexion : Comme ce jeune prêtre 
dit bien la messe !  Pour s’exciter aux sentiments de foi et de piété, il n’y a qu’à ne point 
perdre de vue l’expression du célébrant. Les regards braqués des quatre coins sur sa personne 
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ne le distraient point. Sa pensée suit des mystères avec un monde que les yeux ne voient 
point. 

Le chant du Pater succède. Le rythme en est saccadé. Le prêtre insiste sur les demandes de 
l’oraison dominicale. Sa voix s’attarde visiblement sur ces paroles « fiat volontas tua sicut in 
caelo et in terra – que votre volonté soit faite sur la terre comme au ciel ».  

Jamais je n’avais si bien compris le sens des paroles de la prière du Maître 

A la fin, d’un geste large et bien tracé, il nous bénit. 

La messe est finie. Le groupe ne s’en va point. 

L’officiant dépose ses habits liturgiques. Un bel uniforme d’officier apparait. Deux galons 
d’argent brillent sur la manche de sa tunique noire. On demande son nom. C’est le lieutenant 
PATELLA commandant la .. compagnie du  …chasseurs. J’apprends qu’il est du diocèse de 
Marseille. Il vient de dire sa dernière messe. 

Depuis le début de la guerre, ce jeune prêtre officier marche à la tête de ses diables bleus. Il 
les a maintes fois menés à l’assaut des positions ennemies. 

Et dans deux jours, il va tomber sur le Boche, tué par un obus. 

Cet agneau se ruait comme un lion sur les tranchées allemandes.  

Vraiment c’est miracle que le même homme puisse allier tant de timidité à tant d’impétuosité 
et tant de tendresse à tant de force. 

Et je me demandais par quel mystère de tels hommes avaient pu, dans notre belle France, 
trouver des ennemis et je priais le bon Dieu de dessiller les yeux de l’aveugle et de toucher le 
cœur de l’impie. 

(La croix de l’Ardèche – Bulletin paroissial 1916)   

 Le célébrant :   
Ensemble prions : 
« Cœur sacré de Jésus j’ai confiance en vous,  
Oh Marie, secours des chrétiens, priez pour nous,  
Grand Saint Joseph, priez pour nous et sauvez la patrie,  
Saints Anges Gardiens, veillez sur nos familles. » 
 
Chant de clôture 
 


